
changer le monde, il faudrait d'abord changer 
ce pays qui est rempli de misères. 

Comme disait Coluche : « Nous devons cas-
ser cette pyramide sociale et faire remuer la 
merde pour que les puissants de ce monde se 
rendent compte qu’il y a des gens en-dessous 
d'eux qui souffrent, qui sont en train de crever. 
Et nous devons d'abord changer cela avant de 
s'attaquer à d'autres misères. » 

 
Ô terreur, Ô malheur, Ô désespoir 
Les soldats se couchent dans leurs tranchées 
Immobiles en attendant l’assaut final 
Peut-être la fin de leur vie ? 
Peut-être la fin du dernier espoir ? 
Ils ne rentreront peut-être pas chez eux... 
Mais quoi qu’il se passe ils retrouveront 

leurs âmes 
Leurs âmes de soldats n’ont peut être pas 

survécu aux assauts 
Mais elles ont probablement survécu à la 

mort 
Leurs armes se rouillent en attendant la mort 
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Mais leurs âmes ne se rouillent jamais 
Ils pleurent en recevant les obus qui éclatent 
Ils crient en regardant leurs camarades mou-

rir 
Ils deviennent fous et disparaissent à leur 

tour les uns après les autres 
Quoi de plus horrible que la Guerre ? 
Quelle-est la raison de ce massacre ? 
Vont-ils tous survivre à cette Terreur ? 
Ils marchent en entonnant la chanson de 

Craonne 
Les rats piétinent les cadavres 
La fièvre des 5 jours se répand malencon-

treusement 
Le sang arborant le champ de bataille ma-

quille les tranchées 
Les soldats paniquent à l’idée de combattre 
Les lâches abandonnant les combats se mu-

tilent violemment 
C’est la fin, des soldats sont morts, d’autres 

sont rentrés chez eux. 
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